
. 

4ST 
It, trer-r-Ullté que (Ham rl- 

répubUca-i na peut voter pour on 
Les unifiés prenant leur mot d'ordre a 
•er. ne sont ni ae twos français ni des 

M.   Devretcne.   c'eat   ta 
caat hnegoe*-. 

mandée. Cas reneigoemaaei seront corjaV 
"    toamnaaa <!<■ <UoL 

Oi» réflexion* trè» fuetee ei conseils 
tris aag-s s appruruent eusl k i« pr» 
■niés* tru'à la r> clrconcripti le f*H>ae_- 
Un. Toter pour f-nf-le?, on M iroeltrue ta- 
von eae ce agit, taira élira Rlntruier. Caat 
auaal vouloir le désordre en permanence et 
livra» le pay«; aui mails des    Révolution- 

■aalt de M  — M   Pierre A-bart, 
are 4* U ans, natif de Rouan, est nomme 
-(recteur de l'Ecole de Muafcrue at chef de 
rHanrjor* Muok-fpa-t. en rernplacerrier« 
d» M.  Relie 

M. Aubt"f *ait 20 ans lorequ il fut nom- 
né aous-chif au 74« de llfme. Après avoir 
aooaaspli ses quatre années de service, il 
fotsammé directeur de l'Harmonie muni- 
cipale d'H_.aat»pe» at ensuite directs«« d« 
la Musique municipale de Landrecles. 
*■  ' ■ awaaaaa 

Colors national .{ricoie dt Ulli 
enl910 

Sur la demande de M. le Maire de LUI«, 
les «MdaratJODi k faire sour Mrs admis à 
eapaeer les produits agricoles et horticoles, 
instrument«, ii-n'hia-» at sap a reals agncs. 
les, ainsi que le matériei d'e-iballage. se- 
ront eirepUoruie-lesnet— reçues, au Minis- 
tère ae l'Aérrlcultu*«, par M. Bandctnf. ins- 
■?e*_eur-général d« l'Aa—tc-!ture, comenis- 
«ejre-féneral du Concours, jusqu'au 10 mai 
cousant 

Lf* exposants devra* fournir, eoalattné- 
meat aux dispositions de l'ar-ese S du rè- 
ésleaaaBt général arrêté par M. le MKustre 
de fAirricuèture, le 21 man 1910 ; rémuné- 
ration <lé_—liée des produits ou iaabru- 

i à exposer at Indiquer est surface de- 

90TU mises à la disposition du public au 
Ministère de l'Agriculture ou dans las pre- 
fect urea. 

Lea eropiacaroents, quell qu'Us soient, 
sont mis gratuitement à la disposition dm 
espnaanta, 

Les prodoits agricoles et hortassies se- 
ront placés sous daa tentes mises à leur 
disposition par l'Administration du con- 
cours Lea petits instrumenta pourront 
également être mis a l'aarl sous une lente 
spéciale. Les instruments et machines se- 
ront installés, en plein air, sur le Ch_mt> 
de-Mors rive gauche de la Deûla Les 
exposants pourront toutefois, sur la de- 
mande qu'ils en feront, être autorisés à 
exécuter les han»-_rs ou baraquements 
qu'ils jugeraient  nécessaires    pour    leur 
préservation. 

Cour d'Assises do Nord 
Audience du lundi E mai 

FAUSSE    MONNAIE   A    MAKCQ EN-aARŒUL 

Lo 16 février 1910, a la suite d'une émission 
de fausse monnaie, une perquisition était 
taise rue Montgolner, a Mercq-entBarceul, 
cnez un sieur Martin Doff. On découvrit des 
fragments u'étain. des limes, det cuillers à 
fondre cachés sous la cendre, 3 moulas en 
piètres : l'un pour pièces de 0.50; le douxiè- 
me pour pièces de t! fr. eue 3" pour pièces 
de S franca 

Doff ffaaya vainement Ae preaase 1s foies 
à la suite de la perquisittoa. Il a remis en 
paiement des pièces fausses le U et le la 
février à la danfs Mœnen et au sieur Le- 
jeune. 11 tente de faire passer des pièofV 'eus- 
ses oe 2 fr. à la demoiselle Bogeart et aux 
dames Florin, Deipone et Malaquln. 

Dans une cabane située près de ches lut- 
on a découvert des pièces fa /.ses de 0.50 et 
s fr. ces pièces étaient composées d'"" 
d'antimoine et de plomb. 

Dos nia le fabrication et l'émission de 
fausae monnaie; il accuse une demoiselle 
Hélène Bogaerls d'avoir fabriqué les tsi 

SE 

Il a été condamné plusieurs rois en 
Matons poor fausse monnaie, mais ira pat 
d'antécédents   Judiciaires  en   Franca 

Martin Doit est condamné a huit ans de ré- 
Oraslan. 

MsMirs * Vslaaelsnaas 
Noèl Peluer est condamné & trois ans de 

prison. 

Pour le mois de Mai 
LA    CROISADE    LIBERATRICE 

contre le démon et ses suppôts par la Mé- 
daille Miraculeuse 

L'exemplaire, s fr. ts ; franco, 0 fr. 2a. — 
Le 100, 10 fr. 00 : franco, 10 fr. SS. — Le* 
500, «S fr. as, — Le 1.000, H fr. at ; fraa» 
co. «7 fr. SO. 

-LEVATIOètS SUR LA »AINTI  VIER« 
R"  P.   D.   B.  MARECHAI'X 

L'exemplaire, 1 fr. It ; franco, 1 ir M 

MOIS DE MARIE 
DK  L'lkvMSjoULCE  CONCEPTION 

GRATRT 

L'exemplaire, J fr  50 ; franco, 2 fr 7t 

Ut  SAINTE  VIERQE 
par H. de la Baux 

L'exemplaire. ï fr. M ; franco, . b. M 

LA »AIMTTVIEBCE 
»sas*   '•   *•   P.   DaW rnmt 

L exemplaire, 0 fr. 75 ; franco, I fr. tf 
En vente à la Librairie de la QraU du Nerf) 

1. m» «M tssrt »g»s>i»s (ir>n#rl>M) 

Chronique agricole 
Pow réistir les conTé«s 

Dans man volusnaneux dossier de same- 
di passé se trouvait, tntr'eaitres, cette 
demande : 

a li M. L. Censler voulait nous parler 
de poules et de as»fa, à tout le moins 
une tola la mois, il serait U bien venu ; 

►et, en eeteoaant «uil areaste easts bannt 
resolution,   ne   » ail U pas.   dons sa 
tpius prochaine chronique, nous donner 
queliue» consens antiques pour rtaettr 
lee couvées T 

•c Je, etc.. 
« L. H., peintre-décorateur, 

« à Lille. » 
Vous parler de poules et de  lapins,  à 

Stout la morns une Ms l'an, coaoase las 
Ptquee pour tout chrétien, soit ! Mais ré- 

unir sur ce sujet tous les mots, c'est 
utre ctjose, et U me faudrait les 

r tuyaux» du Frère Petyearpe, que je n'ai 
mas. 
, Néanmoins, Je me fais un vérit-bi*. 
•plaisir de vous dire aujourdtiol ce que 
Se sais de »has anélain sur le sujet qui 
"vous préocoope en ce moment, 4 savoir : 
•e assyen da ilanlr lea eaovées. 

Tout d'abord, il vous  faut    une    «eo- 

Vous tne dinat. sans doute, que ce n'est 
pas la ce qui vous manque en ce moment, 
et que dans une baaee-cour de 50 potttes, 
B y a au moins é eu 6 aspirantes k l'hon- 
neur de la maternité. 

J'en sais d'auteurs quelque chose, moi, 
EU n'en compte pes morns   de   3,    sur 

sujets. 
Mais toutes les poules 

- faire. 
KTnerrt bornes coi 

poules ne sont pas é__- 
fitueiu, il y a un choix 

SI vous avec une vétille « mérnére • de 
trois ans, par exemple, qui a lait ans 
Bleuest, les tanée» précédentes, c-n-ec- 
ltrt de préfet suce le soin d'élever une fa- 
mille ; Il est probable qu'elle s'en acquit- 
tera avee la même vigilance. 

A son défaut, prenez une poule calme, 
bien -pprtvolsée, pas une de ces sauvages 
qui s'envolent par-dessin les toits, à la 
moindre alerte. Caoa.aset-1- saine, forte 
et bien en plusnes, de façon à «ouvrir le 
pins fera» possible. 

Les Hall meats, les Leghorn sont en gé- 
néral mauvelae« couveuses, parce que 
très sauvage» ; tandis que les Faveroäet 
et les Heudar s acquittent souvent très 
bien de cette fonction. 

Leiaaet-l.i couver, autant que pesslMt, 
dans le nid dé son choix, sinon vous ris- 
quez fort dé le voir abandonner ses oru/s 
après quelques jours, à moins que vous 
navet affaire a cet poules naines, qui 
couvent partout ou l'on veut, même dans 
nne caisse à la cave ou charbon, au dire 
de mon amf Louis. 

Un entre seiet eaeital a'eet le ehalx 
tea ssufs. 

Prenet d» préférence des oeufs de 
moyenne grosseur, è coquille solide, avee 
nue chambre a sir ai gros bout, prove- 
nant U volailles saines et des meilleures 
pondeuse3. 

Lc-> œu's fftr tr..p (roa, contenant deux 
latines, ne réussissent jamais à éclore ■ 
les embryons se développent Lien pendan; 
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LA PARCE CACHEE 
Par  Jean   THLEKY 

Le manuscrit que jo possédais devait 
donc être une arme lerrihk- . et mon de- 
voir était évidemment non pas d'en user 
en aveugle, mais avant de le remettre a 
Suzanne et d'en trapper peut-être la mal- 
heureuse enfant d'un coup mortel, de 
chercher è voir clair dans le drame 
obscur auquel je me trouvais matée. Je ne 
pouvais oublier, en aomme, que Mme de 
Mertens n'était point sûre eHe-méme de ce 
qu'elle avançait, qu'il lui venait dee mo- 
ments de doute, des defaiuancea durant 
lesquelles la pauvre femme ne savait si 
elle obéissait a des griefs réels ou Imagi- 
naires, si eue était victime de quelqu'un 
ou de sa propre anaginaiion. 

En un mot. je ne pouvais perdre de vue 
qu'aux veux de tous, la baronne passait 
pour folle et qua telle avait été aussi ma 
première idée en l'écoutant 

Mais, pour chercher a voir clair, que 
faire » 

A qui m'adresser ?... 
A  M.  Monti Ville  lui-même  ?.. 
Quelle présomption de croire que ce qui 

restait un mystère pour tous m'ailait être 
révélé 1 

Os qui demeurait certain, c'était 1« dan- 

quelquas jours, mais  Us meurent   avant 
o arriver k terme. 

Les ctuts, dont M chambre k ah- n'ait 
pas au gros bout, donnent naissante le 
plus sauvent u des poussins aanerai 
don; i édosion est anormale et difficile. 
™L TCVi"J

0>M ■*• •**<*. «are A la 
"" '„** d"" le «" «'accievint de ce 

genre, il faut absolument laver les «suis k 
leau tiède. Vous lertex de même, si, par 
hasard, la couveuse venait k s'oublier et 
déposait son... colis dans le nid ; car'un 
«tuf ainsi sali s'altère très facilement, et 

* par fermentation, éclater et Injecte? 
k couvée. 
■a* aa aetHas aèaa iiasartaa, at m 
■ valsas mieux que ceux daa poules 

parquées, ou ae Jouissant que d'une demi- 
liberté. 

11 est d'expérience, en effet, que les 
premières donnent des oeufs fécondés daas 
une plus grande proportion, et que les 
poussins sont plus vigsureux,panant alia 
laelleo k élever. 

Enfin, si VOUB voulez mettre toutes les 
chances de succès de votre coté, sraaii 
*ee OMSfs fraie, pasUae aa St haul es 

Sans doute, ils conservent leur faculté 
g^rminatlve pendant un certain temps, 
40 jours et plus, dit-on, niais souvenez 
'vous que les plus frais sont les jneUeeurs. 

M, pour une raison ou une antre, voua 
ne pouvez les mettre couver dans bas 2H 
heures, soit parce que vous voulez avoir 
tous cents de la grosse noire, ou de la 
belle bleue, ayez bien soin de les conserver, 
en attendant, dune un endroit sec et tem- 
péré, k l'abri du froid f^<"rit de la trop 
grande chaleur et de rhuandité. 

Le mieux est de les placer dans un sp- 
partemeat trais, dans un petit panier (une 
calolre) propre, sans odeur de moisi, cou- 
verts d'une toile, ou mieux d'un parser 
d emballage. N'oubttez pae de les retour- 
ner de tenxpe an temps, tous tes Jours 
même, si voue y panées, pour éviter une 
trop grande évapo nation, qui aurait pour 
effet d'agrandir la chaînas s à air, de dessé- 
cher en partie les éléments nutritifs, et 
d'arrêter ainsi le développement des pous- 
sins. 

Enfin, j'ai oui dire que c'eat la peene 
qui donne la taille à ses |inafHn, «t nan 
le coq, comme on se le Epure géaérale- 
meat. ( 

Par eoftsafuent, si vous voulet petrpier 
votre basas et»a- de grosses volailles, met- 
tez couver de préférence les œufs des 
poutes de ferle taule. 

du t mal 
^^maejüa, »-m. g. Taianrilt» Louise, in, 

Methil. î-m. g. Dehors, 134. 
'jpndnee,  si. a Alderman,  3S, bout, 
fields, ttn. ff. Csrolass, P33. lèae. 

NOUVEiXES   MARITIMES 
ARRIVAGES : VKNAMT  DE t 

SP*. st. fr Am. Sal, de Ltxmornaix Dque 
îTlSL*'  *   »■  Amiral Troooe èT 
Lisbonne 1er mal, st. fr. Malte Id. 
„"»PAKTS   : ALLANT  A  : 
Cwonel ». si   fr.  Exelmane Havrè 

(en   route  de   SanPranctsoo) 
îhiîî0^?* S1' rB"n' ***** Manes» 
sïzL£.iiTr11'.PBm   "»ndre Maneha sstnt-Neaeire  1er mal,  rem.   France   Fowey 
Iaîi?S*GE_-.,Pl>ri S*ia ** •» * Amiral t-asouche TrévHle. Haiphong a Dunketque. 

MARCHÉ~ 
00URS  DU MARCHE RtQLEMSNTt 

DE LA RtOIOèl DU HORO 
Lille, le 2 mai 1910. 

Avoine  jaune.  -  Courant  18,7»   vendeur; 
prochain   18,80;   juillet-eoOt     18,75   acheteur, 
«g. veoueur; 4 demiers 17,75 vendeur. Stock 

,.^î""' ""■'»'■ - Courant 18,45 acheteur. 
11,65 vendeur; prochain IMS; Juillet - août 
18,t0 acheteur, 18.75 vendeur; 4 derniers 17J0 
acheteur. 17,16 vendeur. Stock 7950 

•M resx kasarré, — Courant 26,... prochain 
2t.,».; juiuetaeot 84.75; 4 derniers 23.75. Ctr- 
oaVatlon sot. stock 1800. 

Rat èlana — Courant 25.» acheteur; pro- 
chain Un acheteur; juiUet-aoot I4.7S ache- 
teur; 4 derniers 24,65 acheteur, 24,90 vendeur. 

LILLE, t mal «MO. 
Sacra i culte 1er let. 3S.5I — Paèa n« t, 

78,50. - Cassas, bottas 5 kiroa. 79.». 
il« an eiseaaRda, staa — Droit de labrt- 

canon pour 1910 : J,«î. 
Oaurs aea aloeeis aa livrable. — Courant. 

51,». — Prochain, 58.» .— 4 and, ».». — 
4 derniers, 44.25. — S d'oetcare, «8,7a. 

Marsh» eux teitiaus 
du B avril 1910 

Espèces          Amenés Extra 1" q. •• q. 
Boeufs           71       1.05 0.85 0.S3 
Vaches et génisses    114     0.95 0 85 0.75 
Taureaux    .77-      85      0.95 085 0.75 
Veaux           12      1.50 1.40 l.M 

La VilialU, U 2 Mai 

OUAirriTfc j   P   ■*!»    la kHOf.  0*>  f«ti>. 

1 i ^liii'i  - , 
anat- 

«MW du«i S S     |,, ► |r ..| »• 13. 

t.Tin!  i S». 
1.41*1 
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llf, t t»,t 5il Ml. ,«,   t   . ri 
■l:u  I t.4 I 49   I J«l. M;. •* •   ■* 

.1 ii|i - i 0 . al. rj|. — 

Marché peu animé: Blés pan offerts et as- 
sez recherches a 88 fr. les tjs Mlsti nets. Ten- 
dance ferma 

Haricots plus termes Jusque 46 tr. les r» 
kilos brut. — Avoines 19.50. 

isli M 1 «t 11* 
ill lull l».i »6 1 lil; 'lj;. M 
0   1 44  1 *    1 4i,l   1411   111 01 

Peaux de moutons 1/8 laine : 3... 4.50. 
— rases ; 2,50-3,50. 

Physionomie des ventes 
Bosulv — Vante bonne par suite d'un débit 

•telle aux abattoirs 
Limousins, périgourdlns 8,85-0,18, boor- 

tonaais, marcoois 0.90-035 .normands 0.72- 
0(77, manceanx 0,74-0,88, vendéens, maral- 
chlns 0,72-0,80. 

Veaux. — Vente calme en raison des offres. 
Brie, Beauce. oatina-'n 120-180. champenois, 

manceaux U5-122, goumayetm, picards 110- 
115. caennals 105-110. service 90-105. 

Moutons. — Vente plus facile par suite 
tfon débit très bon aux abattoirs. 

Agneaux 115-lto. centre llo-u«. Midi 106- 
1M. métis N0-M6. 

Pocps. — Vente pins difficile en raison du 
chiffre on pen fort dots entrées. 

Jasitrre«  fl.S74t.50:  gros  t,664),57. 

Oeoit-saae gislsi oaoeiaaao aesiaiaraiale 
aaaal. Ragisle, — Mais Watt IST» tViatla 
» fr_ — Orgtys Afrique 14,75; orges Russie, 

17 fr. — Fèves anglaises 22 fr.; fèyes Chine 
Et fr. — Avoine surreal ai m ■■ami 
I 19 fr. 

Nitrates 20,50 sur »i»; fermes à 21.86. 

revient M fnnaMilatlnli et 
marche de la déeaatposl- 
- dus te booeae après 
. le rinçage en a étstalt, 
ilUsar est le  dentttrtce. 
ur prévenir la décornposi- 

lon d'une façon perm->n-^ni^ 
tneon rlneeaa »l>„ 
l'est cotaparaèée t rOdet. 

■-aeeovov. 

Port de Dunkerque 
ENTRESS da 1er mal 

Londres, v. n. Hurlèbrd. lia, d. 
Havre, v. f.  Iunlfl. lés, dm. 
Brecneei,  vap.  fir.  Gouvetvaaur  Bellay,   737, 

Bombay, rap. sng. aarnav, tète. «m. 
Meibouriie, v. Star of Ti ill a il, 8838. d, 

du 2 mai 
Hull, v. a Dynasno, 311, dm, 
rtouen, v. f. Sirius, 213, dm. 

SORTIES du 1er mal 
Bottardam, vap.  fr. Amiral Llienniv, 

lau. 
Cardiff, 3-m. a Laugdale,  1889, lésa. 

Taxe du pain dr 80 avril au . 
kilogramme de pain Btane, iitailMi t 
est fixé k 0,34; le ktW de pela Me, %» 

Luserne et Foin du Midi... 
Foin (des Ardennes)  vieux 
Hivernage,   les ~ 
Paille de blé 

__._._   MS 
_____   105 
    IM 

«8 
Aliment méMssé 14 fr. _) a 15 fr. les 100 kU. 

»ui«a_t qualité. 

DES   ERREl'KS   QUI 
COtiTEINT  CHER 

Chaque Jour l'on voit coini-iciiT» d_w er- 
reurs que l'expei-enre d'auimi aurait oepen- 
daiit dû emptscher. 11 y u, par exemple, le 
ces d** rimpniclent qui met en Joue et tue 
ou blesse gn6v*jeTx-.Dt, parce qu'il * ae savait 
pat que le lusil était chargé ■ eu bien, celui 
do ]__ala«_Lratt yui _«utaiu une fuite de gaz s« 
met à là ritclsrexc__er à l'a-de «use lumière 
et provoque aio-ù une explosion dont U est 
la pMn-làK vicUm*? N'y a-t-11 pas aussi une 
qu-uatite de gens, (taxis voire propre maison 
perot-etw qui sMniaginerit ptmroir se bien 
porter, mt-oie lorsqu'ils digèrent mal leur 
iJixnTtture 1 Et cependant on ne peut s'aü- 
suter une tonae iw-te qu'a l'aJoe d'une nour- 
riture cocvenatolenis-nt digérée et dès lors, 
le moindre datraiigenient des fonctions dlffea- 
tlves peut e_.traïn«r de sérieuses conséqu^n- 
œs. Maux d'estomac, douleurs dans le dos 
et dans la poitrtoe, céphalalfrles, excès de 
bile, constipation, nenosité, insomnies et di- 
minution de l'iiitdligtwce, teilet sont les sui- 
tes très otX)cliatnes de U dyspepsie. Les fié 
nu^araerits de l'estomac et du foie sont la 
«tai-se de tomes ces maladies et u est aise 
«le la caMabettre avec l'aida de la Tisane uni- 
ricairw daft Shakers, un composé de racines 
«st d'extraits de plantes oui tonifie et fortifie 

I reMCMMC et simmip le fote et les imeslt.». 
M. Fnncots Êtchard. m_aljoh Jéiossîa. à 

aiMOTOts {s-LmJ-teo t»yTénées) écrivait le _r> oc- 
tobre 1909 : « Je me suis toujours bien porté 
fussfu'il y a errriron 12 ans. Se r»mmenc&i 
alors A sotilïnr de lVstoniac, en même tempt 
«jue de douleurs dans la poitrine ; bientftt 
non état emoira au point de ne plus pou- 
roir rien manger, sinon, un peu de lait de 
temps en temps. J'avais une sérieuse dw 
pepsie. des nausées et une sensation de bru- 
liii»« dans reGtomac. Aucun dés nombreux 
reinède'; oue j'essayai ne me soulagea. Seu- 
le, la Tisane ameTrcaiTve d*»« Shtkers me ren- 
dît ma santé première. Maintenant, je me 
none Men, ]'al bon appétit et ne me ressens 
de. rieo a. 

Si voas «oafTnaz d'un dérancement de Te=- 
tomac ou du foie, de dyspepsie, de maux de 
tète, d'excès de bile. d<* constipation on de 
Tns-laises similaires, la Tisane américain«« des 
Shakers ne manquera nas de vous être aus- 
si   _*!r»? im'*»51« le fnt  nour M  P.umard.  nlnsl 
que pour des milliers d'autres personnes 
habitant dans les diverses parties de la 
France 

Prix da team, des (lofs, des Pommes de terre 
«_K POUR  VOS   ___3t_d___R_5 

MABOfsB- 

PtrU. !7 avriL..,—._. 
(sour comparaison) 

LOÏC.  87  avril- 
Aire, t «avril  
At-ient-rres. H5 a—H- 
Arnèke 
Avesnas. 

2S avril- 

MaaajM » t. 0. — Je 1 . 
consetèter de donner à vos peuies 4a bié 
traité au sulfate de ouivre, même après 
l'avoir laissé séjourner dans l'eau pendant 
un certain temps. Vous aurec sûrement —es 
entpoiîoirnemertts. 

0OH8EIL PRATIQUE 
Poor les couvées, taire le nid solids, 

ovale, peu »rotons, légèrement incliné vers 
le centre, employer de La paille ou dit foin 
teueés, pour éviter qu'à la sortie la mère 
ae s'enchevêtre et ne casse des œufs. 

L.  0EN8IER 

88 avriL-  
25 avrU  
as avril— - 
», M avrn... 

_ 8» avrU.— 
_. 88 avrn.  

Céarsrsi, _ arru..  
cvsotng. 86 avril.  
Deuei, té avrO-.^.- • 

JMrsr—net, 88 avril— 
fÂjorniles, 23 avrU-_... 
Hac-ouaena, _ avril 
HS_elweos_._-S svrtl 
La •aasée. a avril.... 
l_m_recies.i» avril 
Iannoy. 30 avrU. 
laervlne, W avril  
Ors, ts avefL.-. _-v 
Oeeeo-s D.,    88 avril 
St-Amand, 90 ovril 
Sleanvoorde. 38 avril 
Eeclln. 25 avril  
Setcsmes, 30 avril 
Pemain. 7 svrll  
\ alenciennes. 30 avrl 
W-squeltal  8 avrU  

s.» 8J8 
»laassiii    2,_ us K- Si, Nord et Est. 

1* è l.M I 

il» t's ! 

3.M a 3 M I* Ulo 
2J0 è SJ0 le kilo 
8.1« « .... le -Ho 
3_0 è 3,70 le kilo 
LIS t u» la livre 
1,90 è .... la livre 
tM « 8.8« le kUe 
:.ao t 3.» le kilo 
1.40 a .... ta Bvre 
1.30 è 1.30 la livre 
3." « ...» le kilo 
1.50 è .._. la livre 

~ u livre 
la irrre 

_, la Uvre 
1.40 è 1,80 1a Uvre 
1.70 è ... la Uvre 
1,4« è 1.S5 U livre 
1.50 a 1.70 la livre 
1.50 è 1,80 la livre 
1.85 è >,i> la Uvre 
2... a ■.»> la livre 
1.85 * 1JS la livre 
1.4« è 1.50 la livre 
1 50 a 1 40 la livre , 
1,25 è 1.45 la livre 
1.70 i 1M la livre 
1,70 à >,» la livre 
1,76 è 1,80 la livre 
1.70 « •,■> ht livre 
l.«0 û >,■» la livra 

■un 
■S -mi» 
Norm- Pltar_> 
«o no 104 u« 

Choix    78   84    ai Ut 
aril~     64   70     fj   81 

HoUende . 13... 14» 
Jana- net ___ 14^. 
Roue-a a.   18... u,,. 

5-0 A C*. 1M ISO k. 
S^« « 7^, les MO k. 

i«." « ».~ tes iso k. 

i" A .,,. le» M» _. 
'■—ï S •—« 1—c ion w 
r- - -.■■ tas M» _ 
,3j a »,_> i»« u» k. 
.*• è le.** les us k. 

«.•» A .... les 180 t 

Vî« » V mM*fc" 
3J5« s!" îestSok 

7^a è «.•• las m k. 

3,50 è 6.» les lut) k. 

Sj. A   9M les 1*0 k. 
9," « M... let MO k. 

TEMPS FROIDS & HUMIDES 
rnni»ornrn**7. H'autre anarltif  que  le 

Bany-uls- Tr__U.es» 
soianeusemant   préparé    avec    un vleui 
et s-saaem et« pair et le meilleur «utn- 
avrfaa   et veua   en   reaeentirai   les effets 
f.i-l«r»e« et bienfaisants. 

CE8TL'APÉmTIF0HIVER 
X-»*S-ar    escoellanoe 

K>»mnia-u_l6   par   le   cons   médical   aiu 
Hommes, Dames et  £n_aots 

Ra(a-Mr la consommation al la bon* 
rjj(i)r> r.A TWHI* pas rérlpnette 

tsm 

Premiers beaux jours 
SI on« époque est indicruee pour suivre la 

médical-ion déf>urattive, c'eat celle dazul la- 
ouol-e noua «ntroc-s, pour ceux (fui ont été 
TaC-icDèi-i do maladie* de pot«, vicos de 
laxLg, t-ume-ars, ulcôrea var-tjuoux, etc., 
pour ceux ou ee-ies qui cnLignai-t lea ma- 
létrcoturetii boutooo du visage, im diCTé- 
reutea éruptions cutanées si fréquootes au 
prlzjXejC-ps, noua todlquons aux rares per 
-Druies qui J ignor^araieot, la médicaxion 
Deio-aonn«, Baume Ste-Geoevfeve, le pot 
1 tr. 50 al le Dépuratif Oelczetiue, é fr. le 
flacon, que Ton trouve dane toutes les 
bonnes pharmacte-?, «t au dépôt générai, 
Ph* Dubue, 7, rue des Arts, en tac« de la 
rue de Roubaix. 

Ce« produits existent depuis de loogrues 
années et ont toujours dofuie (les r^ultats 
naervelMeux (q^uelle que soit ranoienneté de 
raflectioo) que prouvent les irn-liers d'at- 
taaiationa. 

LA HERNIE 
Li Met-ode CUVERIE de Paris, »t k 

seile aé-M-e .érieue et et-ace 

f* tout« las méthodes a_u__etT__t inve 
ouées. seule U mé-io<!e dont «t. A. -LA»« 
RIE est le créateur offre aux m__.des la g» 
runtie d uae etlloacité facilement oontrolée, e 
d'une val«ir scientifique --Ivers—lem-oi r» 
co—aïue. . 

Quels oue soient l'_ge. le sexe, 1 ancienne» 
de l'affection, elle réduit l'infirmité sans don 
leur et sane cruj—ae de rechute, tout en pre 
curent aux blesses l*Bpi>ul des conseils éclat 
res d'tm praßclan dont La renotDxnee n'est ptai 
è taire. 

Mi -i   tenons-nous  à   annoncer  à   DO-  les 
leurs la présence de M. V CLAVEWK panai 
nous en recomii_a__Bil expressément à cens 
c*_t souffrent de ne rien faire avant d'avotf 
ni ce renommé Snéct-Uete oui recevra et feat 
lui.même l'application de sas raerretlJeux as* 
pareils sans ressorts brevetas, de 9 b. à S h. al 
»oarkoul., Mardi 3 Mai. Rotai du Nord : 
»oulotnt  Mercredi t. Hotel du Comnrérce i 
-alaii, Jeudi i. Hôtel Meurfas ; 
Lésa, V«r«i~_i 6. (.rsml Hotel : 
Mestreull. Samedi 7, Hétel de France ; 
Dankamue.  Duiienobe 8, Hotel du Ch-pean 

Rouge ; 
Hazsbrouek, Lundi 9. Ilotol du Nord ; 
Roskali, Mardi 10, Hotel Ferraille : 
Armentière«, Mercredi U. Hotel du Nord l 
Teuroolns* Jeudi 12, Hotel du Crgne ; 
LILLE, Vén-redi 18.  Samedi 14 et Dlrnencn« 

15 Mal. Hotel de l'Europe. 32. rue Basse. 
• Traité de la Hernie », consens et PB—il 

çn-imants gratie et d:scW-tenlent. A. OLAVa* 
RIE, 23t.  Faubourg Samt Martin, è Paris. 

Guide Pratique poiMa lr* Gonnunior 
par M l'abbé D«ïERVI_,E 

L'exemplaire : • fr. IS : les 12 : 1  fr. M | 
Les 50 : • fr. ; le 100 : 1* lr. Ht 

(Franco) 
En vente à la Librairie de la Orel» du KorJ 

1, fut des Sa»t-A_aches (Orandflace) 
— LILLE — 

BOURSE DE LILLE 
DU 2 MAI 1910 

CHARBONNAGES 

Albl   (2  lanviei   1)10)  
Anlche   (31   décembre 1909) 
Aasin  (1er Juillet 1S09)  
Blanzy lier decejubre 1809) 
Bttjey   entière     
Bru-y 10" (18 février 191U) 
Bu_y-Crenay (15 n,-. liK«) 
Caïupagnac (1er Jùlalet UU) 

— 1,50. (15 nov. 1909) 
Carvin entière (S septemb.j 
Carvui 5* (1er sept.   1909)... 
La Clarence  (origine)  
Courrières (30 sept 1909)... 
Crespin tit. verts (origine) 
Douchy (31 décembre 1909) 
Uourges 100" (1er mai 1910) 
Drocourt 1800 (30 oct. 1909) 
Drocourt 10« (1er Oct.  1909) 
Drocourt 3500   
Drocourt   le   10"  
_|-.arpelle (1er décemb. 09) 
Fertav   (2 Janvier  1910)  
Flines-Rarhe»   (coup,   an) 
Lens em.  o.   (30 si-pt   09) 
Lens W  (30 sept.  1909) 
Llévln  (le rdécembre 1909) 
Uévln  300.     
Llrny-1-Air» (15 Juin 1909) 
Maries 30 % (15 )uin 1909) 
Maries 70 % (8 Janvier 1910) 
Maries 80" (2 Janvier 1910) 
Meurchm 5' (31  août 1909) 
Nord   d'Alais   {originel  
Ostricourt (10 Janvier 1910) 
Thlvencelles (1er Juin. 09) 
Vicoiame  act.   (IB nov. 09) 
Vicoigne   10"     

»»NOUES (Aetlens) 
Crédit  du   Nord  
Verley-Decroix     
Devilder   et  Cle   - _ 

VALEURS  DIVERSES 
Cat de  Wazemmes  
Rousseau     
S-Sauv'^krras (15 Jan 1910) 
BlicheS-Vaau (15 ]i-lll. 01) 
Maraarlne-Béth. (1« oct 09) 
Danain-Aniln (1er déc. 09) 
La   Lucette    _  
Serielle  (30 Juin 1989)  
Lille et Bonnlères pr.  
Forres-St-Amand  .'  
Tram—ays Elect r   de Lille 
PoulUler-Lont  
Cbantetrs  de   France  
F.   Durot        
Etsnlïssemerfts wibauv  
Laiterie Nord de la France 

C. Jour   C. prêt 

1900 - 
»S_ — 

1195 — lit*— 
120 — 1S8-. 

5600 — 5599 — 

115 - 111 — 
3225 — 3225 — 
704 — 704 — 
495 — 488 — 

8549 — 364» — 
118 — 118 — 

11SS — 1138 — 
3S1 - 3V1 — 

71O0 — 7100 — 
715 — 71« — 

7100 — 71*0 — 
715 — 71« — 

1070 — 1»69 — 
495 — t»6 — 
9Î 25 90- 

1089 — 1089 — 
109 50 110 — _ — 4585 —   155 — 
665 — — _- 

2610 — »50 - 
3375 — 3380 — 

170 — 171 5« 
2810 — 2825 — 
300 — 304 — 

3240 — 3200 — 
1450 — 1449 — 
1750 — 1760 — 

178 — — — 
_, _. Î60 —   'TO - 
  1150 — 

 . 5S0 - — — 406 - 

zz SB15- — — 3W - 

«r 978 — 

  ■f 
  «85 —   80 — 

477 — 475- — _ 120- 

390 5» 

Petite Bonne da 2 aa comptant 

1R.O-C-.SI/> 
1JI..-C_. Si - 
C-iB- 4) J. ■ 
huit 4> <■ - 
KUM.JU'JU*» 
Bttitt j< r*. 
Crtv-itF.d.i«r 
Cr.Lf.a-ati.. 
bliidl l'.r.l 
SocifU-ntr. 
__H  
Midi  
Word  
Orlitutt.  
O.**.  
P.'  .   U  
V) _»-•••.rw: 
Il   toi  
le»!    • J  
MVh/9  

4!t  . 
lil». 

li-î 

4  . 5 

1*1».. 

»  .. 
«J        .4 

•sure-»        o«». .CM. 

Vni« cj«P»fl«: f I  
ttetit'i '  
i*ni »•»...   4« .. 4,i .. 
IrWl  0'Î...J4U   ;i   ,»; .. 
il»- . 0(è....'*-l ..   ..J  .. 

CM. Kit 4 1       41? .. 
| -     IféM  11 t.  tit SI 
Si    —   !«M  (»i    . 
S \     -   IM 4!4 .. 
Ä      —  itm«. .. 

.     _. 3 f    -itou«  . 
.0        -  IMS,.«-3 ft' 

Ot-_«»|io€«      I  
N..rStU'4...   4.:   -"•   4«i    ^5 
-ÛM»)'..   ....   441   .- 4tJS_ 
OlIMti •'•   -..«._   ..   «1.   .. 
0.è4S«')  ».   4.0 i»  4,1 fj* 
IM-M.Jii • ti; .1 . 1 ., 

iP.L. _I.J*r- •   410    .  4_:   .« 

g.r f^nTirajv'jit que corratiMiait la prtoance 
*-bii jeune Monti-VlUc à Areachori, près de 
S Lf.aiii_r\ J«? Ltevai* à la méarBoirr' -V La 
lèftTXMine, » la c_-oi--rance que m'avait mo..- 
iréc Au pauvre tenwnm d*y mtttre lin. M_üa. 
f---Oone> une lois, «rafwiit, roèrue en o&iu- 
voie, Qgir -Wans commettra d'rmynjKimxmm f 

I>T tciuB cùtéV. rvalaiwiA, j« me heurtai» 
à «_rea L-i-fjtciVnûlUiés. Mori rôle me parala- 
oalt grotearue, inssenfie. 

Un lnat-U-t, il irie sernÉ-la q*tie je «JevaJ-t 
rerx>n«--!x u le poursuin*e , mois linstant 
d'afyre?, mue d-iiir-.* par line fame c-abcMte, 
je iut «entaia de nouv«jaoj aj*dftr.l« u _e noi- 
piir et résolue à le nKsier u. been. 

Sans arrêter de pitta, l'ixlée me vint 
d'ailier trouver Mme Mûiiti-ViUe. Duo néoui- 
terait--. de oaOe visite, q__r> dlrais-je ♦ Je 
iiavic-raifl. Et malgré tout, ire* karaiiineffrt, 
m'en remettant aux dxootMtMiuxs, je m'y 
décidai. 

R-on n'eot liécevaiU camriue lorsque des 
résolutions de cette ixaportancK échouejit 
aur un menu fait que Von a négligé de 
prévoir. On rjecisait ù tout, et non à oe rien 
si -ümrpüe qui met à néant les projeta et 
cauae l'a-raertum« d'un écher. 

Mme Mooli-Vitte nétait point «_hei aile. 
J'en d«e>n_e_.pa_, un inatant SUDB paxole. 
Bbe n'était point chez  eile  I... 
Je sonjreai aiwsk^t à lui demander un 

reiiwdf«Jvm_s pour le -endeenain, et j'técTiTis 
ce désir sur ma carte. 

Mais le <_o__cierge, s*> t_rjrnpaj_t, à nian 
ineis4_-__oe, SUT le degré d'intimité où je 
me trouvais avec ses m-iitres, me confia 
que « Madume » n'y serait pas plue **» 
l««de4T_aTn que ce jour-là. Elle verajt et« 
partir    pour    VAtiàmtçiim    rejoindr»    M. 

Aiwtii-Ville   qui  e__say4\H  encore   cni-_qi_e 
eJ-e-oe poux se guérir. 

le dut, cot-txiatée  do la défaite  de -M 
prorst» ^. » , 

— fl e#t donc tourjour» AUBBI aoi_-_u*-_>-t T 
Le «»«stcit-trge répondit « oui »de la t*M. 

puis il  ajoutA d'un ton  dogm_a_tiq-re  : 
— II  ne  -ait  paa  ce qulî faut pcair ■ 

" guérir. 
— QMS_M_-S-_I cela ? 
U nie regardai, con_U-e s'il me 30u»pçon- 

ruui de lui tertdre un pièo^e ; puis, ae m.»*- 
mal, qu*_qae chos«. dt_nA n_a nianière 

d'être Le ra-ssu-rant sano douU, U __i'e_a>U- 
qua ii mi-voix : 

— Quand on a un rr_s_ » donné n, on M 
_• taJ-t 4«ai«ver. 

j    — Un mai donné ? 
j    — LA vioi.le dame là-bao lui a joté un 
1 sort, c'ost sûr ! 
!    — Ob   ! par exemple  ! 

— ... Lui a mis dans l'esprit u-ie Idée 
«ru-   le   dévor«. 

— Grands dieux I Et que doit-on faire 
atlors ? 

I     II toussota d'un air entendu et, me tour- 
I OftS-nt le dos, déclara : 

—■ On aviee. Et pas besoin de dire conv 
1 ment. On s'en moquerait, du z*BB_e, et voflâ 
toot ! 

Je m'élo-rçnai à. ces derniers mota et em- 
portai en obsession la pensée de  ce « niai 
donné ", de cette « Idée dévorante »>. 

Le remords aussi répondait à, ces images 
MJSjSJBjBjSJÉJSJ 

M. Montl-Vill« avait donc, pour crj_tel£fue 
action de sa vie, des remords ?.., 

•     Quelques jours plus tard,  M-iw.  MaJLme- 

HL-, uiavertit par un petit Weu de son ai- 
rtvô« à Ports. 

Bien que n« pouvant entrer avec mon 
amie au vif <fe om qumtiaoB, je raodù 
grâce au ciel de ce retour co_-__-_te d'un -ap- 
pui, d'un souttac, #xai bon conefl ratrou- 

Puis j'espéra-B e«n l'humeur cJ_j__r_n__j»t« 
de Mme Ma Imenet pour m'4ur_-Ciier à de« 
préo«v^tT-ati<>tu qui taunmlexA tw leinen t à 
ré-tat d'idée fixe qu_HiV_) m'etnoé^aieeit 
de dormir. 

Je courus c__e_ elle. 
1-ile OM rttçut dans aot. poUi saJoo, «o- 

con-bré d« bibeJots préeieux. 
— Qm Poo est bien obm. soi i s'écria- 

4-oi.e. Je m'irn-BLguie étr« en lune d« mtoi 
anpec tout 00 que je possède ; fout frappe 
ma \-ue axes rasiards déJici«_sf>n_ei_t II > 
a des o^jats cfus j« ne voyais plus a force 
oe tes voir, et que je retrouve avec utie 
Wie fête f On s -aperçoit qu'on tient aux 
choses lorsqu'o-. en a été privé... l'absen- 
ce est  un  maJ   nèots&urv 

Nous di<58*3_rtajTios un instant sur ce su- 
jet subtil, puis -lie me dit : 

— Maie, à propos, parions de Suzanne ! 
— Oh ! oui, parlons d'elle. Jo est-iJ tou- 

jours là ? 
— Non. Parti peu a^rès vous pour une 

croiÉTifcre sur »on yc_cht, le Butterfly. 
— Et 11 ne l'a pas emmené* ! fis-j*e en 

riant. 
— Oh ! s'il Pa«ait pu ! 
— Vraiment, vous croyet qu'il aime sé- 

rieusement  Suzanne ? 
— Il adore cette petite, et dojrjJs très 

lorurtenjyps,.. Je exot? que, tout enfant, la 
pensée de l'associer à sa vie 1»! a été sue- 

ge_rt_e et qu'où l'a ËOigneusuia^it u_txeu- 
nue en lui. Je crois auBsl qu'il lui a été dit 
de lout temp« oe que bien peu de parents 
disent 4 -eure euiai-ts : ■ Tu l'aimeras de 
toutes tas forces.. T*u cl>e--c-jera-i à lui don- 
oer le boniiasu-', parce qu'-lfe est mai-beu- 
.«usa. . M 

—• Oui lui  aurait tenu ce langage 
— Son père. 
— Dans quel but ? 
— Qui le sait ! Mais jafnrme que ce que 

je vous dis IA est vrai. 
— Qui vous a renseignée ? 
— Je puis vous le dire, c'est Botoy Ta- 

voix. Il nVen a conté, du reste, plus long. 
Je suis revenue à la charge et j'ai eu rai- 

! sou das rétlcencas qu'il nropposait sur le 
i bateau. Il avait péqué ma curiosité, ce gar 

çon 
Je ine mis à rire. 
— Du reste, très chère, comme je me 

documentais ainsi en pensant à vous, vous 
-kuu^çofinant de creuser l'étrange cas qui 
se présente à voue poux faire un rotnan, 
ce.« ren^c-gnernents je vous les dois, prenez 
des notes .. 

Et c'est ainsi que j'appris ce qui suit, 
détails qui jattent un peu de lumière dans 
les paroles obscure« et les propos à baux-« 
rompus de la _*iiT>__ne et oe Marianne. 

Boby Tavoi- en avait eu la révé-eXion 
parfion ami à l'une de ces heures où, dans 
un Immense besoin de c_3t_soletion et d'a- 
paisement, le oœur livre parfois ses se- 
crets : 

Les ej-fants de Mine de Mer tens ont été 
élevée par M. Monti-VIlle. Tout extraor- 
dinaire que cela puisse paraître cela est. 

Gomment M.   Monti-Ville   s'y est-il pris 

pour qua «Mme de Mortens nVn oit jamais 
rien su et que les enfant. l'ignorant en- 
core ?... Le plus .simplement du monde. 

Mme de Morte___ avait é Paris une vieille 
parente que nous -uppisli*rrons Mme ChateJ, 
escet-e-nte créature, peu .*#rui__ée, très 
douce, sans grands moyens, ayant vécu 
iu-rquct-Li très & l'écart, iimoraaït tout do 
W vie,  surtout la  possibilité du mskL 

M. -.loE-ti-VLUe vint la trouver et s'en- 
tendit avec elle. U y parvint d'autant plus 
fticilemant, qu*D mu iaire vaéoir les argu- 
ments les plus propres à la décider, des 
raisons qui par___ssaterit deCtsas par la 
plu* &d_n_irable des enarites,par l'oubli des 
ol>firses et un désir p4trsé!wénant de rcôdre 
eh dépit de tout, Je bien poux le mai. ' 

« — Ces enfttxrts ont bssoin de gagnex 
leur vie. Aidex-tnci à les armpr pour la 
lutta, proposa-t-il â Mme Chatal. Votre cou- 
sine me traque,  m'insulte, me pour»uit... 

fA suivre.) 

GRAIINOI ÄSJ.Ä- 

CHOOCLäT nnuEmiE 
CACAO  D'AI(JÜ_BL.LL1_ 
Dépèl 74 aïs, rue Nationale, LlLUt 
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